
Le village qui s'étend tout le long du ruisseau le
Schoorbroek pourrait devoir son nom à une écluse
ou une vanne (sluys en flamand). Il pourrait aussi
l'avoir emprunté à une famille de Slusa qui y
possédait des propriétés dès la fin du XIe siècle.
Isolée de toute route de grande communication,
avec ses quartiers de Sclimpré, La Cabourse et de
Wahenges, la bourgade est restée profondément
ancrée dans sa ruralité.

Eglise Saint-Roch
L'église Saint-Roch, élégante bâtisse néo-
médiévale en briques et pierre blanche date de
1863.
Sur le parvis surélevé, un marronnier, arbre de la
Liberté, a été planté en 1930 à l'occasion du
centenaire de l'Indépendance.
Le presbytère voisin a été construit au début du
XIXe siècle.

Nous montons la rue de la Tourette et prenons
à droite, à hauteur du n07, un petit sentier qui
aboutit à la rue de la Cabourse.

Traversée d'une zone humide à la riche biodiver-
sité avec aulnaies et prairies de fauche humide
(prêle des marais et des eaux, lychnis fleur-de-
coucou, menthe aquatique, valériane, jonc épars,
iris, roseaux, épilobe hisurte, …).

La Cabourse
En face, au n07, la très belle ferme dite “des
Perles”, bâtisse en quadrilatère, en moellons,
briques et pierre blanche qui est datée de 1629 sur
une pierre au-dessus de la porte du logis. De cette
époque subsistent plusieurs éléments dont deux
fenêtres à traverse; aménagements des XVIIIe et
XIXe siècles.

Nous empruntons la rue de la Cabourse par la
gauche. Face à nous se trouve un carrefour en L'
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Le point de départ de cette balade se situe devant l'église de L'Ecluse (Scluse ou Sclûse,
en wallon). Garer son véhicule à une centaine de mètres, en contrebas, dans la rue de Gaet*
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Ferme de Wahenges

Y, nous prenons la voie de gauche, puis nous
allons directement à droite.

Après le n023, à droite, sablonnière ayant fait
l'objet lors de son exploitation de remblayage avec
débris divers. La nature y a repris ses droits avec
recolonisation par une végétation typique. 

Après un passage dans un chemin creux, nous
aboutissons à la rue du Rivage que nous
prenons à droite.

A gauche, nous pouvons découvrir une belle
aulnaie avec étangs.

Nous traversons la rue de Sclimpré et
empruntons en face un petit chemin agricole
qui s'enfonce dans la campagne brabançonne
vers le site de Wahenges.

Parmi les champs qui nous entourent, nous
remarquons, à partir du mois de mai, les coque-
licots et autres camomilles formant des mosaïques
rouges et blanches au bord des chemins. En été,
cette palette de couleurs est remplacée par le violet
et le rose que donne la fleur d'une plante rare en
Brabant wallon: l'origan.
C'est ici que nous pouvons entre autres observer la
bergeronnette printanière. Communément appelé
hochequeue, ce petit oiseau au ventre jaune
étincelant se déplace et chasse les petits insectes
dans un balai incessant de sa queue.

Site de Wahenges
Devant nous, le hameau de La Bruyère; à droite, au
loin vue sur le paisible hameau des Burettes et sur
les champs vers Meldert. Selon la légende, c'est là
que sainte Ermelinde, qui aurait vécu à
Beauvechain, voulant fuir des prétendants trop
empressés, aurait planté une aubépine. Pour
marquer le 1400e anniversaire de son décès, un
arbre de même essence a été replanté en l'an 2000.
A l'horizon, par beau temps, nous pouvons

contempler le ballet des avions de l'école de
pilotage de la base Lieutenant-Colonel Aviateur
Charles Roman. Du Spitfire au F16 en passant par
les Mosquito, Meteor, Hunter, CF100 et F104G, la
base a, dès la fin de la guerre et durant 50 ans,
abrité les escadrilles de chasse du 1er Wing.
A gauche, le site de Wahenges avec sa remar-
quable ferme et son bois; il a fait l'objet d'un
classement par la Région wallonne.
Sur notre gauche, nous découvrons un imposant
fond de vallée humide planté d'aulnes glutineux.
En plus des espèces des zones humides, nous
pouvons observer un oiseau dont la calotte rouge
et les ailes vertes ne manquent pas d'attirer notre
attention: le pic vert. Son milieu de prédilection
est la lisière forestière. Cet oiseau se nourrit
principalement en milieu ouvert (comme les
champs) où il chasse les lombrics et autres petits
animaux à la manière du merle noir.
A l'orée du bois, des vestiges d'une villa romaine
qui ont été fouillés au début des années 1970.
A droite, nous pouvons discerner les bornes ayant
délimité les domaines de l'abbaye d'Averbode.

Ferme de Wahenges
L'étymologie franque du nom de Wahenges - chez
les gens de Waha - atteste d'une implantation
humaine fort ancienne. Alors domaine de l'abbaye
d'Averbode, une cense y est déjà citée en 1149.
L'actuelle ferme en quadrilatère clos avec son
porche colombier, son corps de logis en pierres de
Gobertange, sa bergerie, ses étables et fournils,
son immense grange à trois nefs et huit travées a
été édifiée à partir de 1718. La ferme, qui constitue
l'un des plus beaux spécimens de l'architecture
rurale en Brabant, est reprise sur la liste du
patrimoine immobilier exceptionnel de la Région
wallonne.
Dans un pré voisin s'élèvent les Pagodes post-
industrielles de Julos Beaucarne.
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Nous empruntons le chemin opposé à celui qui
mène à l'entrée de la ferme et nous longeons le
bois à notre gauche, puis le traversons en
évitant d'effaroucher les animaux et en
particulier les chevreuils que nous pourrions
rencontrer.

Une hêtraie-chênaie nous laisse apprécier la
fraîcheur du bois en été et sa protection contre le
vent en hiver. Le sous-bois est constitué d'une
grande diversité d'essences forestières: érables
planes et sycomores, noisetiers, sureaux, charmes,
bouleaux croissent le long du chemin. Çà et là, des
troncs morts encore érigés abritent tout un
écosystème constitué de trous de pics verts,
épeiches et noirs, de polypores (champignons des
arbres) et autres polytrics (mousses).

Sclimpré
A la sortie du bois, nous nous dirigeons vers la
gauche et nous traversons le hameau de
Sclimpré par la rue des Trois Héros.

A notre droite, les villages de Mélin et Saint-
Remy-Geest (commune de Jodoigne).

Au croisement de la rue de Sclimpré, nous
continuons tout droit par la rue de la Tourette.

A gauche, le château dit “de la Tourette”. La
construction de cette ferme-château a débuté peu
de temps après 1690, suite à un incendie dû aux
troupes françaises qui ont ravagé nos villages en
pratiquant la politique de la terre brûlée. Cette
cense est principalement caractérisée par sa tour
carrée à trois niveaux en briques et pierre
blanche, qui lui a valu son nom.
Dans les pâtures voisines, paissent quelques
beaux spécimens de la race bovine Blanc Bleu
Belge. 
Au n08, fermette de la deuxième moitié du XVIIIe

siècle.

Nous rejoignons par cette route notre point de
départ.

A proximité de l'endroit où le véhicule a été garé,
au n02 de la rue de Gaet: ferme en quadrilatère en
moellons, briques et pierre blanche, datée de 1752.
Elle a été bâtie à l'emplacement de l'ancien
Château de L'Ecluse.

S c l û s e


